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La Base de données du Refuge huguenot
Yves Krumenacker

TEXT

Les persé cu tions subies en France par les hugue nots sous Louis XIV,
et plus parti cu liè re ment à partir des années 1680, la révo ca tion de
l’édit de Nantes en 1685, ont poussé des dizaines de milliers de
protes tants sur les routes de l’exil, vers les pays du « Refuge », malgré
les inter dic tions royales. Sur près de 800 000 réformés vivant alors
en France, on estime que 150 à 180 000 ont réussi à partir, de
nombreux autres étant arrêtés avant de fran chir les fron tières. Il
s’agit donc là d’un des plus impor tants phéno mènes migra toires pour
des raisons reli gieuses de l’époque moderne.
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L’idée de consti tuer une base de données de ces réfu giés est née dans
les années 1970 et a été mise en œuvre à partir de 1978, par Michelle
Magde laine, cher cheur à l’Institut d’Histoire Moderne et
Contem po raine (IHMC – CNRS). Le prin cipe était de recons ti tuer la
première géné ra tion du Refuge de la manière la plus exhaus tive
possible, non pas par sondages chro no lo giques ou par l’étude de
certaines régions, mais en recueillant toutes les données dispo nibles
sur cette popu la tion. Le point de départ a été les registres
d’assis tance de l’Eglise fran çaise de Franc fort : cette ville où exis tait
depuis le XVI  siècle une Eglise d’origine wallonne fondée par des
protes tants venus des Pays- Bas espa gnols, a accueilli
tempo rai re ment une grande partie des réfu giés passés par
l’Alle magne, leur four nis sant une aide maté rielle et servant de plaque
tour nante vers d’autres desti na tions. Elle a surtout, béné dic tion pour
les histo riens, tenu à jour des registres consi gnant noms et prénoms,
origine géogra phique, statut personnel, profes sion, état de santé,
circons tances de la fuite, itiné raire, desti na tion prévue des réfu giés,
ainsi que la somme qui leur est allouée pour conti nuer leur voyage :
au total, 46 000 notices entre 1685 et 1695, pour un peu moins de
25 000 personnes – certains indi vidus pouvant appa raître plusieurs
fois, lorsqu’ils errent en Alle magne et reviennent régu liè re ment
demander de l’aide.
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A partir de 1981, les recherches, menées à bien par un groupe de
travail inter na tional, se sont éten dues à d’autres archives : assis tance
à Londres et grati fi ca tions royales (1686-1687), assis tance à Berne
(1694), La Chaux- de-Fonds (1688-1694), Genève (1684-1688), La
Neuve ville (1684-1709), Le Nocle (1685-1724), Neuchâtel (1661-1687,
1690, 1692-1694, 1697), Saint- Gall (1683-1688), Schaff house (1686-
1696), Yverdon (1680-1703), Zurich (1683-1686) ; registres parois siaux
de quelques Eglises anglaises, alle mandes et suisses, docu ments de la
régie des biens des reli gion naires fugi tifs (ne concerne que ceux, peu
nombreux, dont les biens ont été saisis), recen se ment de réfu giés :
Berlin (1698), Brandebourg- Prusse (1699), Genève (1685-1700),
Lausanne (1741, 1765, 1771), Yverdon (1689-1698).
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On estime habi tuel le ment la répar ti tion des réfu giés de la manière
suivante :
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Angle terre, 40-50 000, dont 10 000 repartent vers l’Irlande ou les
colo nies anglaises.
Provinces- Unies, 35 000, peut- être jusqu’à 50 000, dont un petit nombre
partira vers les colo nies néer lan daises, notam ment le Surinam ou
l’Afrique du Sud (178 familles de 1688 à 1691 ; ce sont les ancêtres
des Afrikaners).
Alle magne, entre 38 000 et 44 000, dont 16-20 000 en Brandebourg- 
Prusse (et même seule ment 13-16 000 pour certains auteurs), environ
7 000 en Hesse (surtout Hesse- Cassel), 4 000 en Fran conie, 3 000
en Würtemberg.
En Suisse (Genève compris), 60 000 personnes ont dû passer, mais
moins de 20 000 s’y sont fixés.
Dane mark, 2 000.
Russie, 600.
Quelques familles en Suède.

On voit que les sources dépouillées jusqu’à présent pour alimenter la
base de données ne couvrent pas encore tous les pays du Refuge.
Actuel le ment la base possède 135 000 notices, ce qui corres pond à
beau coup moins d’indi vidus, étant donné les passages multiples et les
doublons (une même personne peut avoir été enre gis trée à Genève,
puis à Franc fort, à Berlin et éven tuel le ment une nouvelle fois à
Franc fort). Elle est donc à compléter, mais dores et déjà on se rend
compte qu’elle peut fournir des rensei gne ments fonda men taux pour
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toutes sortes de recherches, aussi bien en histoire reli gieuse qu’en
histoire sociale ou en histoire des migrations.

Cette base, réécrite en un nouveau langage grâce au pôle méthodes
et à Fran cesco Beretta est gérée par le LARHRA, depuis 2010 après le
départ à la retraite de Michelle Magde laine et de Claude Del Vigna,
qui avait réalisé la première appli ca tion web du site. Elle est
dispo nible sur le site : http://www.refuge- huguenot.fr/index.php La
plupart des données sont visibles par tous les utili sa teurs. Pour
disposer de l’inté gra lité des notices, notam ment de la liste des
sources, il faut demander un iden ti fiant et un mot de passe
(formu laire dispo nible sur le site, rubrique F.A.Q.). La base est
fréquem ment utilisée aussi bien par des généa lo gistes, notam ment
étran gers, en quête de leurs ancêtres hugue nots, que par des
cher cheurs travaillant prin ci pa le ment sur l’histoire du protes tan tisme
et sur le Refuge. Mais elle pour rait l’être encore davan tage, et dans
des pers pec tives diffé rentes, par exemple dans le cadre de
recherches sur les migra tions, sur les voyages, sur les trans ferts
tech no lo giques et, de manière plus ponc tuelle, sur la santé des
migrants, sur les stra té gies d’émigra tion clan des tine, sur la plus ou
moins grande apti tude des métiers à se déplacer, sur les
recon ver sions, etc.
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